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au sommet (et non surmonte du stigmate, puisque le style nest pas nul).

Dehiscence loculicide, cloisons se detachant avec les valves et laissant une

colonne centrale.

distin

qu

ment arrondis; la forme des petales est aussi des plus caracte-

ristiques. Les affinites sont principalement avec le B. bor-

neensis de Borneo.

On peut grouper les cinq Blastus asiatiques de la fa<;on sui-

vante :

I. Inflorescences en fascicules axillaires B. cochinchinensis.

II. Inflorescence en fascicules axillaires au terminales parfois ombelli-

formes.

A. S6pales dresses aigus ou obtus au sommet.
a. PStales longs de 3-3.5 mm., triangulaires ou au moins acumin£s.

a. Feuilles aigues ou obtuses a la base B. Cognauxii.

(3. Feuilles arrondies ou cord£es a la base B. pauciflorns.

b. Petales tres petits, longs de 1-1,2 mm., ovales-suborbiculaires.

B. mult
i
floras.

B. Sepales dresses, arrondis au sommet, petales longs de 2-2,5 mm.,
triangulaires a leur parti e superieure seulement. B. Dunnianus.

Recherches sur le developpement et la nutri-

tion du sac embryonnaire et de I'endosperme
des Buddleia.

(Suite et fin) '

;

PAR M. PAUL DOP.

Mecanisme de la nutrition de l'endosperme. —Deux phe-

nomenes permettent de comprendre ce mecanisme. Avant la

fecondalion l'amidon est localise dans le voisinage du micropyle;

des que celle-ci a eu lieu, Tamidon apparait, moins abondantil

est vrai, dans toute l'etendue du tegument. En memetemps les

cellules du tapetum, qui jusqua la fecondation n'ont constitue

qu'un tissu embryonnaire, jouent un role essentiel

par Guignard (12-2), et qui est de digrerer la nlus en
d

rd

du tegument est tres general, Si Peltrisol (22) a montre
chez les Ericacees ce r61e ph

1. Voir plus haut, pp. 9 et 4b.

par
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il a ete bien etabli par Balicka-Iwanowska (1) et Billings (3) sur

plusieurs families, par Guerin (11) sur les Gentianacees aqua-

tiques, par Soueges (26-1) sur les Solanacees, par Goldflus (10)

et plus recemment par Lavialle (17) sur les Composees. Dans le

B. curmflora toute lepaisseur du tegument comprise entre le

tapetum et Tepiderme externe entre en voie de disorganisation

par Tintermediaire d'enzymes secretees par le tapetum. J'ai pu

m'assurer que cette degenerescence n'imprimait aux membranes

aucun caractere pectosique.

G'est dans toute Tepaisseur du tegument, riche en amidon et

en voie de disorganisation, que les suQoirs micropylaires envoient

leurs ramifications, qui se comportent comme de veritables

organes d'absorption. II existe tres certainement des attractions

chimiotactiques, car j'ai observe frequemment des sugoirs qui

enveloppaient exactement pour les digerer les noyaux cellulaires.

C'est done par les sugoirs micropylaires et par eux seuls que les

matieres nutritives contenues dans le tegument sont transportees

a Tendosperme. CommeSchmid (25) Ta bien etabli, le tapetum

ne joue aucun role direct dans la nutrition de Tendosperme-

En effet, des qu'il a termine son role d'assise digestive, il prend

des caracteres histologiques nouveaux : le cytoplasme et le

noyau se deplacent et viennent se localiser contre la paroi

interne et les parois radiales. Une abondante secretion de

lignine a lieu qui impregne ces membranes, et le tapetum devient

une assise morte, tres resistante par ses cellules lignifiees sur

les parois radiales et internes, qui formera autour de Tendo-

sperme une gaine protectrice.

Dans la region chalazienne les sugoirs absorbent uniquement

et transportent a Tendosperme la reserve pectosique accumulee

en ce point. Sur les coupes il est facile de voir (PL I, fig. 9,

10) les parois pectosiques de ces cellules former vers Tinterieur

des mamelons irreguliers qui semblent se dissoudre dans le sue

cellulaire. Les membranes se resorbent apr6s s'6tre disloquees,

et il n'en reste guere que les lamelles moyennes formees peut-

6tre d'un pectate insoluble. Non seulement la destruction du

massif chalazien pectosique contribue a la nutrition de Tendo-

perme, mais encore elle permet la mise en communication des

sugoirs chalaziens, avec le systeme conducteur libero-ligneux
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qui s'est differencie dans l'ovule et qui met en relation le

placenta avec la base de l'endosperme.

devolution ulterieure de la graine est peu interessante a

decrire. Les sugoirs disparaissent quand la partie moyenne du

tegument est resorbee. Ce qui reste du massif pectosique persiste

assez longtemps reduit, a des membranes minces. La graine

adulte possede un tegument tres lache allonge en ailes aux

2 poles de l'endosperme, et forme simplement du tapetum
lignifie accole a l'endosperme et de l'epiderme externe du tegu-

ment ovulaire dont les cellules ont epaissi leurs membranes
laterales. L'endosperme de la graine adulte esf formee de

2-3 assises de cellules dont la reserve est formee d'huile et

d'aleurone. L'emhrvnn pst rlrnit » ™K-lorlrvr>o Ann : a

Discussion des faits. dosp
connus dans un grand nombre de families et d'excellentes

contributions a leur etude ont ete apportees par Balicka-
Iwanowska (1), Billings (3), Schmid (24), Ch. Bernard (2), Pel-

, ,, Wurdinger (34), Longo (19), Lavialle (17), etc. Les
sucoirs adultes des Buddleia se rapprochent comme forme des

sucoirs offerts par certaines Scrofulariacees, comme les Alecto-

rolophus (Rhinanthus). Ce genre possede, comme Schmid (24)
l'a montre, un sugoir micropylaire abondamment developpe et

ramifie dans le tegument. Mais ce sucoir est polynuclee et il

resulte de la fusion du contenu de 2 cellules meres. II n'y a pas

lieu d'insister sur ces ressemblances entre sucoirs adultes, car

leur plus ou moins grand developpementest un caractere e

monique lie, comme la plupart des auteurs l'ont admis, ai

ou moins grand developpement du tegument ovulaire. S

plu

fl

b

Scrofi

tabl
iu secondaire feconde

etage superieur, chacun
forme de 4 cellules meres de sucoirs. Si, __
devoir de Schmid (24), onconsidere de tela endospermes comme
representant un type primitif chez les Scrofulariacees, il est

possible de considerer les Buddleia commevoisins des types pri-

mitifs des Scrofulariacees.
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Ail point de vue cytologique, Tinteret des sugoirs des Buddlela

reside dans ce fait quece sont des cellules geantes uninuclees. Cela

verifie l'opinion de Schmid (25) : « die Grosse der Haustorium-

zellen, nicht von der Zahl der Kerne abhandig ist. » Les noyaux
de ces cellules sont des noyaux geants. Pour expliquer ce fait il

suffit d'admettre que Thypertrophie de la cellule entraine neces-

sairement Thypertrophie du noyau, et il me parait inutile de

faire intervenir une reaction du tissu detruit sur le sugoir para-

site. L'liypertrophie du noyau est determinee par Thypertrophie

de la cellule et, comme le dit Ch. Bernard (2), « par l'exagera-

tion de son activite, en Tespece, digestive ».

Actuellement on rapporte Torigine des noyaux geants a deux
*

causes, lis peuvent, par exemple, provenir de karyogamies,

comme J. Bonnet (4) Ta demontre dans les cellules-lapetes du

pollen. lis peuvent, comme Tischler (28) et Nemec (21) Font

etabli dans des cellules a dimensions limitees, s'hypertro[)hier

par croissance et triplerleur volume sans quitter Tetat quiescent.

Si cette croissance est possible dans des cellules de petite taille,

on congoit quelle puisse devenir la regie dans des cellules

hypertrophiees. En sommeThypertrophie du noyau unique des

suqoirs des Buddleia est determinee uniquementparThypertrophie

de la cellule. C'est un exemple qui demontre nettement Texis-

tence d'un etat d'equilibre entre le cytoplasme et le noyau et

limportance du rapport nucleo-plasmalique entrevu par

K. Hertwig.

Au point de vue systematique, il est facile de voir que Tern-

bryogenie des Buddleia les rapproche nettement des Scrofula-

riacees. Consideres generalement comme appartenant aux

Loganiacees, certains auteurs modernes, commeWettstein (33),

les eleventau rang d'une famille speciale, lesBuddleiacees, diffe-

rente des Loganiacees, par Tabsence de liber interne et la pre-

sence de poils glandulaires. L'em bryogenie des Loganiacees

n'etant pas connue, il est difficile de prcciser ce point. Nous

n'avons que quelques renseignements sur la structure de la

graine des vegetaux de cette famille, dont Ton trouvera la liste

dans l'ouvrage de Lonay (18), et il parait peu legitime d'etablir

des affinites sur ces caracteres.

Quoi qu'il en soit, Tetude de Tembrvosenie des Buddleia les
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rapproche des Scrofulariacees, en les eloignant des Solanacees,

ou les siiQoirs endospermiques font defaut.

En resume j'ai etabli dans ce travail les points suivants :

1° L'embryogenie des Buddleia est tout a fait comparable a

celle des Scrofulariacees, particulierement des Verbascum, Scro-

fularia et Digitalis, L'endosperme donne hativement 4 sugoirs

micropylaires uninuclees, qui se ramifient danstoute l'epaisseur

du tegument ovulaire en voie de resorption, et 4 sugoirs cha-

laziens, plus courts, non ramifies, localises a la chalaze.

2° Le sac embryonnaire semble se nourrir uniquement par la

region micropylaire, apres la digestion des tetraspores supe-

rieures et du nucelle.

3° Au moment de la formation des tetrades, se difference

dans la chalaze, au contact de la region antipodiale du sac, un

massif dont les cellules ont des membranes epaisses ayant les

caracteres pectosiques. II est possible d'admettre que c'est la

une reserve hydro-carbonee speciale qui sera consommee par

l'endosperme au moyen des sugoirs chalaziens.

La digestion d'une partie de la chalaze et la formation d'une

cavite chalazienne sont un fait connu dans beaucoup d'autres cas,

par exemple dans les Solanacees (Soueges, 26-1) et dans les

Composees (Lavialle, 1 7). On est des lors en droit de se demander
si la differenciation pectosique que j'ai observee chez les Bud-
dleia n'a pas un caractere general et si on ne peut la retrouver

dans d'autres cas. C'est ce degre de generalite que je cherche a

preciser dans un travail actuellement en cours d'execution.
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Explication de la planche I *.

1. —Region sup£rieure du sac embryonnaire, au moment de la forma-
tion de la tetrade superieure, montrant les debris du micelle et les

cellules du tegument en voie de destruction. —Gr. : 850.
2. —Region inferieure du sac embryonnaire montrant le tapetum,

les debris du nucelle, le noyau polaire inferieur, les antipodes et la region
pectosique de la chalaze. —Gr. : 850.

li

3. —Fecondation de l'oosphere et des noyaux polaires. —Gr. : 900.
4. —Su^oirs micropylaires en voie de developpement. —Gr. : 650.
5. —Region inferieure de Tendosperme, avec 2 su<joirs chalaziens.

Gr. : 300.

6. 7, 8. —Diverses formes des noyaux des sugoirs micropylaires entie-
rement developpes. —Gr. : 500.

9. —Rt'gion pectosique chalazienne en voie de digestion sous Taction
des sugoirs. —Gr. : 600.

10. —Une cellule de cette zone montrant la pectose en voie de disso-
lution. —Gr. : 800. .

MM. de Vilmorin avaient fait conserves pour que les

membres de la Societe botanique de France pussent en

prendre connaissance, une serie de plantes alpines en

ileurs, deja presentees a la Societe d'Horticulture. M. Bois

veut bien faire a nos confreres presents les honneurs de

cette exposition et leur donner des explications sur les

plantes qui la composent.
*

1. Tous les dessins de cette planche se rapportent au Buddleia curviftora.


